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Pelouses maigres de fauche de basse altitude (Alopecurus pratensis, Sanguisorba officinalis)

Prairies fauchées collinéennes à
submontagnardes eutrophiques

Caractères diagnostiques de l’habitat 

Caractéristiques stationnelles et déterminisme

Climats variés allant du climat subatlantique à nord-atlantique
au climat atlantique montagnard.

Substrats géologiques très variés (y compris poldériens) en fait
masqués par l’eutrophisation pour la végétation prairiale.

Fertilisation élevée (prairies eutrophiques).

Prairies sous-pâturées (bovins, parfois lapins) ou traitées en
fauche avec pâturage tardif possible.

Variabilité

Variabilité surtout fonction des climats régionaux :
– sous climat subatlantique à nord-atlantique : prairie à Berce
des prés et Brome mou [Heracleo sphondylii-Brometum mollis],
peu variable ; 
– sous climat atlantique montagnard : prairie à Berce de Lecoq
et Fromental élevé [Heracleo lecoquii-Arrhenatheretum elatio-
ris] peu connue ; 
– sous climat nord-atlantique littoral : prairie à Orobanche pourpre
et Fromental élevé [Orobancho purpureae-Arrhenatheretum ela-
tioris], très peu variable ; une variante à Liondent des rochers,
(Leontodon saxatilis), est liée à une station sous-pâturée ; 
– d’autres types de prairies de fauche eutrophiques restent pro-
bablement à décrire (notamment en secteur dunaire, sur sols pol-
lués, etc.).

Physionomie, structure

Physionomie terne, l’eutrophisation ayant tendance à faire régres-
ser ou même disparaître les Dicotylédones à floraisons vives et à
favoriser les Monocotylédones sociales (graminées) et les
Dicotylédones anémophiles (Patiences) ; seules quelques ombel-
lifères eutrophiques (Berces, Cerfeuils) éclairent ces prairies.

Prairies denses et à biomasse élevée, offrant ainsi une sévère
concurrence vis-à-vis d’éventuels semis d’espèces extérieures.

Espèces « indicatrices » du type d’habitat 

Confusions possibles avec d’autres habitats

Aucune confusion.

Correspondances phytosociologiques
Prairies eutrophiques mésophiles de fauche ; sous-alliance :
Rumici obtusifolii-Arrhenatherenion elatioris, alliance
Arrhenatherion elatioris.

Dynamique de la végétation

Spontanée 

Généralement masquée par l’eutrophisation.

La prairie à Berce des prés et Brome mou s’inscrit dans la poten-
tialité de nombreux types forestiers (chênaies-hêtraies-char-
maies) [Codes Corine. : 41.1, 41.2].

La prairie à Berce de Lecoq et Fromental élevé s’inscrit plutôt
dans celle d’une hêtraie montagnarde [Code Corine : 41.1].

La prairie à Orobanche pourpre et Fromental élevé, poldérienne,
est peut-être lié à une ormaie littorale potentielle.

Liée à la gestion

Le plus souvent, cet habitat dérive par convergence de plusieurs
types de prairies de fauche mésotrophiques ou de pelouses oli-
gotrophiques mésophiles (une association psammophile à
Laîche des sables et Fétuque pour la prairie à Orobanche
pourpre et Fromental élevé) sous l’influence d’une forte fertili-
sation, la fertilisation masquant les différences d’origine des
prairies et pelouses initiales. Il est d’ailleurs souvent assez
proche des exploitations agricoles, ce qui en facilite la fertilisa-
tion (épandage de lisier…).

Une eutrophisation encore plus forte signerait la fin de la formation
prairiale au sens strict et son remplacement par de hautes friches
nitrophiles à Patience et ombellifères (Heracleo sphondylii-
Rumicetum obtusifolii en plaine, friche à Chaerophyllum aureum
en montagne, friche poldérienne à Cirses) [Code Corine : 87].

Un pâturage intensif le fait dériver vers des prairies pâturées
eutrophiques (Lolio perennis-Cynosuretum cristati, pré eutro-
phique montagnard indéterminé, pré poldérien à Panicaut des
champs et Ivraie vivace) [Code Corine : 81.1].

Habitats associés ou en contact 
Prairie à Berce des prés et Brome mou : prairies pâturées [Code
Corine : 81.1] et ourlets eux-mêmes eutrophiques.

CODE CORINE : 38.22
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Berce de Lecoq Heracleum sphondylium
subsp. sibiricum

Berce des prés Heracleum sphondylium
subsp. sphondylium

Brome mou Bromus hordeaceus

Chérophylle doré Chaerophyllum aureum

Fromental élevé Arrhenatherum elatius

Patience à feuilles obtuses Rumex obtusifolius

Patience crépue Rumex crispus

Trisète jaunâtre Trisetum flavescens

Campanule de Scheuchzer Campanula scheuchzeri

Orobanche pourpre Orobanche purpurea

Salsifis des prés Tragopogon pratensis
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Prairie à Berce de Lecoq et Fromental élevé : indéterminés.

Prairie à Orobanche pourpre et Fromental élevé : pelouse psam-
mophile à Laîche des sables [Code UE : 2130], prairie pâturée à
Panicaut des champs et Ivraie vivace [Code Corine : 81.1], friche
à Cirses [Code Corine : 87].

Répartition géographique 
Prairie à Berce des prés et Brome mou : largement répandue du
nord-ouest au nord de la France, mais possédant certainement une
aire plus vaste encore ; vers les régions ligériennes, elle semble
remplacée par une prairie non définie différenciée par des espèces
plus thermophiles (Rumex pulcher, Carduus tenuiflorus…).

Prairie à Berce de Lecoq et Fromental élevé : actuellement connue
seulement du plateau d’Aubrac, mais certainement à aire plus large
sur le plateau central, dans l’aire française de la Berce de Lecoq.

Prairie à Orobanche pourpre et Fromental élevé : littoral nord-
atlantique de la Manche orientale et de la mer du Nord
(Boulonnais, côte d’Opale, Flandre maritime).

Valeur écologique et biologique
Prairie à Berce des prés et Brome mou : valeur écologique et
biologique très faible.

Prairie à Berce de Lecoq et Fromental élevé : valeur faible.

Prairie à Orobanche pourpre et Fromental élevé : valeur régio-
nale, l’Orobanche pourpre étant protégée et menacée en région
Nord-Pas-de-Calais.

Divers états de l’habitat ;
états de conservation à privilégier

États à privilégier

La prairie à Orobanche pourpre et Fromental élevé.

Autres états observables

Les autres types de prairies de fauche eutrophiques, sous leurs
diverses formes d’eutrophisation, ne présentent qu’un intérêt
secondaire et leur restauration en prairies mésotrophiques peut
être une orientation à privilégier.

Tendances évolutives
et menaces potentielles

Les prairies à Berces et Brome mou ou Fromental élevé ne sem-
blent guère menacées et pourraient même être localement en
extension sous l’effet de la fertilisation. Seule la prairie à
Orobanche pourpre et Fromental élevé pourrait être menacée et
se transformer en friche à Cirses ; son inclusion dans une RN
gérée par un cahier des charges précis vise à son maintien.

Potentialités intrinsèques
de production économique

Milieu pauvre d’un point de vue agronomique, pouvant être sou-
mis à un pâturage très extensif à mesurer en fonction de la res-
source offerte.

Cadre de gestion

Rappel de quelques caractères sensibles de l’habitat 

Habitat dérivé de plusieurs types de prairies de fauche sous l’in-
fluence d’une forte fertilisation en traitement de fauche. Un seul
des types décrits possède un intérêt patrimonial.

Par manque de gestion, le passage de la pelouse à Orobanche à
une friche à Cirses s’effectue naturellement : le cheptel bovin ou
équin ne consomme pas les Cirses, peu ou pas appétents.

Risque de changement d’habitat ou de dérive vers un habitat
sans intérêt patrimonial par une augmentation de la fertilisation
(épandage de lisier) ou un pâturage trop fort qui épuiserait la res-
source.

De manière générale, il est difficile de préconiser des mesures de
gestion uniquement basées sur l’usage du sol, d’autant plus que
celui-ci peut évoluer (décalcification du sol).

Modes de gestion recommandés

Maintenir le régime de fauche (?!) avec pâturage tardif possible.

Calculer le chargement en fonction de la ressource potentielle :
un tel milieu ne permet que de faibles prélèvements.

Mesures de gestion à préconiser pour maintenir l’habitat à
Orobanche pourpre et Fromental

Le pâturage devra être modéré (faible niveau de chargement,
faible prélèvement). Il permet de contenir l’évolution de l’habi-
tat vers la friche à Cirses.

Rôle des herbivores sauvages (lapins de garenne).
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Pelouses maigres de fauche de basse altitude (Alopecurus pratensis, Sanguisorba officinalis)

Ouverture manuelle du milieu, par la fauche des refus de Cirses
qui rend plus appétent l’habitat pour les herbivores.

Coupler ces trois types d’actions permet d’entretenir la dyna-
mique naturelle de la dune, en empêchant sa fixation.

Autres éléments susceptibles d’influer sur le(s) mode(s) de
gestion pris en faveur de l’habitat

Dans la mesure où ce type d’habitat est essentiellement littoral
(région Nord-Pas de Calais), il est important pour sa préserva-
tion de maintenir les dynamiques dunaires permettant la présen-
ce de l’ensemble de la zonation.

Chenille du Lycaena dispar.

Exemple de sites avec gestion conservatoire ou intégrée

Réserve naturelle du platier d’Oye (62) : sur le platier d’Oye, le
pâturage réalisé est mixte : pâturage extensif équin highland et
bovin highland. Compte tenu des remarques réalisées au cours
des suivis scientifiques réguliers et des diverses évaluation de la
gestion, le pâturage a encore été réduit (passage successif à dif-
férentes phases de gestion : restauration à entretien minimum).

Sites gérés par le conservatoire des sites naturels de Picardie, en
vallée de l’Oise (Heracleo sphondylii-Brometum mollis).

Évaluation des impacts économiques des mesures de
gestion prises en faveur de l’habitat

Mesures de la potentialité de ces milieux ; impact du pâturage
tardif et de la limitation du chargement.

Inventaires, expérimentations,
axes de recherche à développer
Études phytosociologiques complémentaires sur la prairie à
Berce de Lecoq et Fromental.
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